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Samedi, 14
e
 Semaine du Temps ordinaire – B 

Frère Thomas-Minh 
 

Pr 2, 1-9 ; Ps 33 ; Mt 19, 27-29 

 
11 juillet 2015 

Sanctuaire du Saint-Sacrement, Montréal 

 

 

Avance sur le chemin de la sainteté 
 

 

Frères et sœurs, 

Saint Benoît a écrit une Règle monastique. 

Grâce à cette Règle, beaucoup d’hommes et de femmes  

ont suivi le chemin de la sainteté,  

en particulier les Bénédictins,  

les Cisterciens et les Trappistes. 

 

Dès le début de la Règle,  

la parole de Saint Benoît a touché les cœurs  

de ceux qui cherchaient Dieu. 

Il dit : « Mon enfant, qui que tu sois, 

quoi que tu aies fait dans le passé, 

maintenant, si tu entends l’appel de Dieu,  

alors quitte tout, laisse tout derrière toi ! 

Avance sur le chemin de la sainteté !
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Saint Benoît est vraiment  

un maître spirituel pour tous les temps. 

Les mots clés dans cette Règle sont : 

ORA ET LABORA – la prière et le travail. 

En adorant Dieu et en servant les autres dans la charité,  

on devient saint. 

 

En dehors de la Règle de Saint Benoît, 

il y a une autre Règle d’or. 

La Règle que Dieu a inscrite dans notre cœur de chair. 

C’est la conscience ! 

 

La conscience est le sanctuaire intérieur de notre être. 

Là, à l’intérieur, la volonté de Dieu et sa Voix  

se font entendre : 

« Mon enfant, fais ceci, évite cela ! » 

Pour chacun, chacune d’entre nous,  

                                                 
1
 Ici, ce n’est pas cité au mot à mot, mais j’ai écrit de mémoire. 
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là est la clé du bonheur. 

C’est la clé d’adorer Dieu en vérité  

et servir le prochain avec un amour véritable. 

 

Bien sûr, la conscience en nous  

n’est pas une source autonome  

par laquelle nous pouvons décider par nous-même  

ce qui est bon et ce qui est mauvais. 

 

Et bien sûr, nous sommes également libres  

de décider toutes choses  

concernant notre vie personnelle ou commune. 

Cependant, la Très Sainte Trinité, le Père,  

le Fils et le Saint-Esprit habitent en nous. 

L’obéissance à la volonté du Père  

est donc une source de joie parfaite  

parce que la pensée de Dieu est au-dessus de la nôtre. 

 

Dieu notre Père veut toujours  

nous donner de grandes récompenses. 

La plus grande récompense pour tous et toutes,  

c’est de vivre en plénitude avec notre corps et notre âme, 

comme la Vierge Marie, Mère de Dieu,  

dans le Royaume de Jésus-Christ, après cette vie. 

 

Mais dès cette vie, déjà,  

nous pouvons vivre en accord avec notre conscience,  

ce qui est une source de joie et de paix. 

C’est déjà une récompense dès ce monde-ci ! 
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